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Saint-Hilaire-du-Harcouët, le 27 Juillet 2026 
 
 
Monsieur le préfet 
Préfecture de la Manche 
50000 SAINT-LO 
 
 
 

 
Objet : Réponse du Bureau de la CLE du SAGE Sélune au mémoire de réponse à l’avis du 12 mai sur le 

projet de serres maraîchères « Les Serres du Buat » à Isigny-Le-Buat (50) 
 
 

 Monsieur le Préfet de la Manche, 
 
 
En date du 17 juillet 2026, la Commission Locale de l’eau (CLE) du SAGE de la Sélune a reçu un mémoire 
technique de réponse aux différents questionnements soulevés par le bureau de la CLE sur le dossier de projet 
d’extension des serres à tomates d’Isigny-le-Buat. 
 
Après examen attentif des éléments complémentaires apportés, nous souhaitons vous faire part de notre 
analyse de cette réponse. Si certaines précisions contribuent à éclairer le projet, elles n’apparaissent toutefois 
pas de nature à lever l’ensemble des réserves qui avaient motivé notre avis défavorable, selon les 
développements exposés ci-après. 
 

 Point principal : une approche annuelle qui masque les situations de tension sur des périodes 
plus réduites, en période estivale. 

Le mémoire apporte une simulation de succession d’années dites « extrêmes », basée sur la pluviométrie 
annuelle de 2022, telle que demandée par le bureau du SAGE. Néanmoins, cette simulation ne répond pas 
suffisamment à la question et présente une limite méthodologique importante, engendrant une interprétation 
erronée des résultats de calculs. 

En effet, les simulations et données affichées sont essentiellement des cumuls annuels. La disponibilité réelle 
de l'eau pour l'exploitation dépend pourtant de la répartition intra-annuelle des précipitations, c’est-à-dire sur 
des valeurs de précipitation mensuelles. 

Un total annuel peut correspondre à des situations très différentes, une année avec des pluies régulièrement 
réparties ou une année avec un hiver très humide suivi de quatre ou cinq mois quasiment sans pluie 
(c’est le cas en 2022, 2026). Dans les deux cas, le cumul annuel est identique mais les conséquences 
hydrologiques sont radicalement différentes. Une année de pluies importantes peut apparaître satisfaisante 
dans un bilan annuel, tout en conduisant à une situation critique si la majeure partie de cette pluie tombe entre 
novembre et janvier, et ainsi provoquer une baisse importante ou même l’épuisement des réserves d’eau 
pluviale des bassins. 

 1er cas proposé par le porteur de projet : simulation de 3 années avec la pluviométrie annuelle 
de 2022 : 

 
L'analyse met en évidence un biais méthodologique susceptible d'affecter la fiabilité des résultats produits. 
En effet, les hypothèses utilisées et les paramètres pris en compte ne permettent pas de refléter fidèlement la 
réalité du fonctionnement du milieu concerné. 
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Simulation de la succession d'années défavorables telle que 2022 (726 mm annuel) présentée par le porteur 
de projet dans le mémoire de réponse adressé au SAGE 

Ces calculs réalisés avec les mêmes hypothèses et paramètres de départ mais cette fois-ci selon une 
pluviométrie mensuelle (rf annexe 1), laissent apparaître une interprétation différente au système proposé. 

Les bassins sont bien remplis en début et fin d'année, mais en période estivale, un déficit léger en première 
année de 316 m3 est constaté au mois d'août, qui s'élève à 19 000 m3 répartis sur les mois de juillet et août de 
la 2e année et ainsi de suite, mois à fortes tensions sur la ressource. Le tableau fourni par le porteur dans le 
mémoire ne fait pas apparaître ces dysfonctionnements puisqu'il est construit sur des données annuelles. 
 

 2e cas proposé par le porteur de projet : simulation des bassins selon la pluviométrie réelle 
depuis 2014 jusqu'à 2025 

 
Simulation réelle du volume stocké des bassins selon la pluviométrie réelle annuelle fournie dans le mémoire 

de réponse du porteur de projet 

Les données mensuelles laissent apparaître des épisodes déficitaires en périodes estivales, qui n'apparaissent 
pas avec des données annuelles telles que présentées par le porteur de projet. Ainsi, selon les hypothèses et 
paramètres de départ de la simulation proposée par le porteur de projet, en prenant en compte des valeurs 
mensuelles réelles, l'année 2017 succédant à des années à pluviométrie en dessous de la moyenne apparait 
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déficitaire de 22 000 m3 environ pendant la période estivale (rf annexe 2).   
 
Synthèse des points essentiels : 
 
Le système proposé présente des risques importants, faisant apparaître deux observations principales : 
 

- un fonctionnement très dépendant de la clémence de la pluviométrie mensuelle d'une année, et du 
taux de remplissage des bassins en début d'année (minimum 75 % pour passer une année telle que 
2022) ; 

- la succession de 2 années de pluviométrie défavorable fait peser un risque non négligeable sur le 
système proposé ; 

- dans son mémoire, le porteur de projet ne prévoit pas de solution de secours en cas de pénurie d’eau. 
 
 

 Une potentielle sous-estimation du changement climatique 

 
Dans son mémoire de réponse, le porteur de projet affirme : 
« Il ne semble pas raisonnable d’envisager que plusieurs années de pluviométrie à -30% se 
succéderont car c’est le maximum de l’écart à la moyenne observée. » 
Cette affirmation ne semble pas tout à fait correcte et n’appréhende pas les effets du changement climatique 
dans sa globalité. 
Le changement climatique ne se traduit pas nécessairement par une forte baisse des cumuls annuels mais 
par : 

- une augmentation de la fréquence des épisodes extrêmes ; 

- une concentration des précipitations sur des périodes plus courtes ; 

- un allongement des périodes sèches estivales ; 

- des sécheresses, agricoles et hydrologiques plus fréquentes. 

La probabilité de 2 années consécutives avec une pluviométrie estivale très faible (+ canicules) est tout à fait 
envisageable même si la pluviométrie annuelle reste satisfaisante. L’année 2026 illustre ces caractéristiques. 
 
Dans cette même thématique, le mémoire considère une évaporation annuelle fixe de 6 696 m³/an qui semble 
sous-évaluée dans les scénarios climatiques futurs. Même avec une couverture des bassins, 
l'augmentation des températures estivales futures pourrait modifier sensiblement le bilan hydrique. 

 
 Un volume annuel conséquent soustrait au milieu naturel 

 
La simulation du projet selon la pluviométrie réelle annuelle depuis 2014, montre qu’un volume compris entre 
132 000 à 201 000 m³ d’eau sera soustrait du milieu naturel chaque année par les 17 hectares artificialisée du 
projet (33 ha dans sa globalité), soit l’équivalent de 60 à 80 piscines olympiques, même si une alimentation 
continue de la zone humide est prévue. La CLE tient à rappeler que cette altération est susceptible d’engendrer 
des incidences significatives sur le fonctionnement des écosystèmes aquatiques (recharge d’aquifère, cours 
d’eau, zone humide, qualité des sols, disponibilité de l’eau pour la végétation…) et modifier durablement les 
équilibres environnementaux du secteur.  
 
Dans un contexte de changement climatique marqué par des épisodes de sécheresse et canicules plus 
fréquents et plus intenses, ces effets peuvent être accentués et compromettre le bon état des sols 
(assèchement) et des milieux. 
 
 
 
En conclusion, les éléments complémentaires apportés par le porteur de projet ont permis de préciser certains 
aspects du dossier. Toutefois, au regard des observations développées ci-dessus, ces précisions ne sont pas 
de nature à lever l'ensemble des réserves exprimées dans notre avis initial. 
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ANNEXE 1 : Simulation de 3 années à pluviométrie faible (référence pluviométrie 2022, 727 mm annuels) 
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ANNEXE 2 : Simulation selon la pluviométrie réelle mensuelle de 2014 à 2025 
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